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DYNASTIE 1

REVUE DE PRESSE

Les magazines français sont mal-
menés par les conséquences 
de la pandémie, qui a préci-
pité la cessation de paiements 
– constatée par le tribunal de 

commerce de Paris le 15 mai – de la 
grande coopérative de distributions des 
journaux, Presstalis, héritière si scan-
daleusement mal gérée du monopole 
des NMPP et de la loi Bichet de 1947…

Une nouvelle fois, nous poussons 
un soupir de soulagement en repensant 
à nos propres ambitions inabouties, 
il y a seulement quelques mois, de re-
lancer Dynastie sous une forme maga-
zine dont cette lettre se veut cependant 
toujours une pierre d’attente. Mais 
d’autres se battent avec une belle éner-
gie et une antériorité incontestable sur 
des terrains qui nous sont chers. Nous 
parlons du vénérable hebdomadaire 
Point de vue, dirigé de main de maître 
par la journaliste Adélaïde de Cler-
mont-Tonnerre. Sa rubrique Familles 
royales/Familles de France sur Internet 
s’est enrichie, le 19 mai, d’un quizz sur 
la famille d’Orléans. Beaucoup de nos 
amis y ont joué et ont obtenu d’excel-
lents résultats : 8 ou 9 sur 10. La plupart 
s’étant laissés piéger par la question sur 
le nombre de membres de la famille 
d’Orléans qui ont dirigé la France (il ne 
fallait pas oublier le Régent…).

Il faut dire que, le même jour, Point 
de Vue publiait un beau reportage de 
cinq pages au domaine royal de Dreux, 
où le journaliste Antoine Michelland et 
le photographe David Nivière étaient 
reçus à déjeuner par le comte et la com-
tesse de Paris et leurs cinq enfants. Ce 
reportage a exceptionnellement été 
mis en accès libre sur le site Internet de 
Point de vue. Pourquoi ?

Parce que dans le contexte que nous 
avons dit, il est important pour les ma-
gazines papier de rester présents dans 

l’esprit des lecteurs potentiels, pour 
qu’ils deviennent les acheteurs de de-
main en kiosques, quand un réseau de 
distribution efficace et juste sera remis 
en route.

Parce que le thème de la Famille de 
France, qui a profité du confinement 
pour resserrer ses liens, est porteur, fé-
dérateur, sympathique…

Parce que le nouveau comte de Pa-
ris joue de plus en plus pleinement son 
rôle de prétendant depuis la mort de 
son père et que sa popularité s’accroît, 
ce qui se voit sur les réseaux sociaux. 
Depuis quelques semaines le Prince 
est d’ailleurs présent sur Instagram, 
certainement le réseau social le plus 
populaire chez les jeunes aujourd’hui. 
Et c’est en suivant le compte Instagram 

comtedeparis qu’on a pu découvrir le 
prince Gaston nourrissant un oisillon 
tombé du nid… ou, le 21 mai, son père 
recevant le président 
de la Région Centre 
Val-de-Loire, Fran-
çois Bonneau, et son 
vice-président Ha-
rold Huwart, en pré-
sence de Stéphane 
Bern, pour étudier 
un plan de relance 
du tourisme à Dreux 
et spécialement à la 
nécropole des Or-
léans. n
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par Frédéric Aimard

La princesse Philoména, le prince Jean, Stéphane 
Bern, François Bonneau, Harold Huwart.
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ACTUALITÉ

BELGIQUE

La princesse héritière Élisabeth, 
18  ans, fille du roi Philippe et de la reine 
Mathilde, duchesse de Brabant, a terminé 
ses études secondaires à l’UWC College 
au Pays de Galles. Elle rejoindra l’École 
royale militaire (ERM) le 31 août pour 
une formation d’un an, avant de probables 
études universitaires.

MONACO

Le prince Albert a fait annoncer, le 18 
mai, qu’il remplacerait au 1er septembre 
son ministre d’État, Serge Telle, 65 ans, 
ancien ambassadeur, qui est à la tête du 
gouvernement monégasque depuis quatre 
ans et trois mois, par Pierre Dartout, 66 
ans, ancien préfet de la région PACA.

SUÈDE

La princesse héritière Victoria de 
Suède et ses enfants, la princesse Estelle, 
8 ans, et le prince Oscar, 4 ans, se sont 
fait photographier, le 18 mai, devant les 
quatre ruches du parc du château de Haga 

à Solna dans le Grand Stockholm, leur ré-
sidence officielle, à l’occasion de la journée 
mondiale des abeilles du 20 mai.

NÉPAL

L’ancien roi Gyanendra Shah, 72 ans, 
et son épouse Komal Shah n’entendaient 
pas se laisser confiner dans leur domaine 
de l’Himalaya Mahalaxmi Tea Garden 
dans le district de Jhapa, le plus à l’est du 
pays, à la frontière avec l’ancien royaume 
bouddhiste du Sikkim (majoritairement 
peuplé de Népalais hindouïstes et annexé 
par l’Inde en 1975).

Mais le ministre de l’Intérieur Ram 
Bahadur Thapan, chef du Parti commu-
niste népalais – celui-ci détient 47 sièges 
sur 59 à l’Assemblée nationale (Chambre 
haute) et 175 sièges sur 275 à la Chambre 
des représentants (Chambre basse) – lui 

avait interdit le 11 mai, tout déplacement 
et surtout l’accès à Katmandou, sous 
prétexte de covid-19 parce que chaque 
déplacement de l’ancien roi suscite un 
mouvement de foule de ses partisans. Le 
scandale a été tel dans certains médias que 
le ministre a dû revenir sur cette décision 
et Gyanendra Shah est finalement rentré 
dans son ancienne capitale le 14 mai grâce 
à une autorisation spéciale de circulation 
automobile délivrée pour cinq personnes 
seulement par le district de Jhapa.

Cependant, la coalition marxiste au 
pouvoir a accentué sa campagne contre 
l’ancien roi en dénonçant en particulier le 
don personnel qu’il a fait de 10 000 rou-
pies aux services publics de Santé comme 
la preuve de ses nombreux détournements 
de fonds. Les trois partis monarchistes, 
ayant fusionné, espèrent tout de même re-
venir au Parlement en 2022…

Le prince héritier Paras Bir Bikram 
Shah – qui se signale actuellement par 
des distributions caritatives où on le voit 

circuler sur une grosse moto et distribuer 
des sacs de vivre sans précautions sani-
taires particu-
lières (cf. sa page 
Facebook) – aura 
alors 50 ans et son 
fils Hridayendra 
Shah (qui dispose 
également d’une 
page Facebook) 
aura 20 ans.

CÔTE D’IVOIRE

Le fils du roi d’Abengourou Nanan Boa 
Kouassi III, le prince Félix Roger Adom, a 
été nommé, le 14 mai, ministre de la Mo-
dernisation de l’Administration de Côte 
d’Ivoire.

CÔTE D’IVOIRE
par Frédéric de Natal

« Je demande à Dieu ! Aux mânes des 
ancêtres de protéger la population en éloi-
gnant ce virus du royaume, de la Côte 
d’Ivoire et du monde ». Fin avril, le roi 
Amon N’Douffou V du Sanwi a pronon-
cé cette prière afin de protéger ses sujets 

et tous les Ivoiriens du coronavirus. Le 
gouvernement de ce pays de l‘Afrique de 
l’Ouest a en effet mis à contribution les 
institutions royales dans sa lutte contre la 
pandémie.

C’était une promesse de campagne du 
président Alassane Dramame Ouattara, 
lui-même descendant des rois de Kong. 
En 2016, il a doté la Côte d’Ivoire d’une 
chambre représentative des rois et des 
chefs traditionnels. Plus d’une centaine 
de royaumes et des milliers de roitelets ou 
chefs de villages peuplent cette ancienne 
colonie française. Et s’ils ont perdu la ma-
jeure partie de leurs régalia, ils demeurent 
des autorités morales. Les Ivoiriens 
écoutent leur parole plus facilement que 
celle des fonctionnaires venus d’Abidjan 
leur expliquer les dangers de cette « ma-
ladie de Toubabs ». Relayés par tam-tam 
ou par radios, les rois de Côte d’Ivoire ont 
presque tous enregistré des messages à l’at-
tention des différentes populations qu’ils 
convoquent parfois sous l’arbre à palabre. 
Ils sont ici pour faire la leçon à leurs su-
jets et les responsabiliser. Avec 43 % des 
Ivoiriens en situation d’analphabétisme, il 
y a urgence. « Il y va de la survie de notre 
nation en raison du fait qu’aucun vaccin ni 
remède n’a été découvert ou validé scien-
tifiquement, à ce jour », explique dans 
un communiqué le roi Amon Tanoé Paul 
Désiré qui préside la chambre royale, cou-
ronne en or des Akans sur la tête.

Les rois de Côte d’Ivoire sont aussi les 
porte-parole auprès du gouvernement de 
ces forces vives qui leur adressent leurs 
doléances : « Gel, masques de protec-
tion, savon… même l’eau courante nous 
manque », se plaignent les souverains. Ils 
expliquent également aux autorités natio-
nales que les villageois ont bien du mal à 
comprendre pourquoi ils devraient ces-
ser de manger de la « viande de brousse » 
alors que des générations d’Ivoiriens ont 
toujours chassé les animaux sauvages.

Dans le Sanwi, le roi Amon N’Douf-
fou  V, qui règne sur 50 000 personnes, 
tente d’analyser l’origine du virus et pense 
qu’il « faudrait que l‘être humain redé-
finisse son espace dans ce monde et res-
pecte lui-même la nature dans laquelle il 
évolue ». « Sans respect, on va toujours 
être confronté à ces épidémies » prévient 
le monarque au journaliste de VOnews 
Africa et qui appelle les Ivoiriens à faire 
« leur examen de conscience ». « N’ou-
blions pas que l’Organisation Mondiale 
de la Santé (OMS) a déclaré que le pire est 
à venir si l’on n’y prend garde » a rappelé 
le roi Amon Tanoé. Une voix qui fait foi 
dans tout ce pays qui n’a cependant enre-
gistré officiellement que 30 décès dus à la 
covid-19 à ce jour.
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Paras Bir Bikram Shah descendant de sa moto (14 mai).

Estelle, Oscar et Victoria (18 mai).

Hridayendra Shah.
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ÉPHÉMÉRIDE DE LA SEMAINE

14 JUIN
NAISSANCE DE LUITPOLD DE BAVIÈRE

1982. Fils du prince Luitpold Ruppre-
cht Heinrich, il héritera de son lointain 
cousin, Franz, actuel duc de Bavière, le 
statut de prétendant et les propriétés de 
l’ancienne famille royale, dont le palais de 
Nymphembourg à Munich, et l’ensemble 
des châteaux du « roi fou » Louis II – en 
particulier Neuschwanstein –, hauts-lieux 
touristiques de l’Allemagne du Sud.

Le prince Luitpold a vu le jour le 14 
juin 1982 à Landsberg am Lech, une cité 
pittoresque fondée au XIIe siècle par Henri 
le Lion. Le mariage de son père, le prince 
Luitpold, avec Katrin Beatrix Wiegand, 
d’abord considéré comme morganatique, 
a finalement été décrété conforme aux lois 
dynastiques en 1999.

Dès maintenant, le prince Luitpold, 
possède le château de Kaltenberg, à Gelten-
berg, en Haute-Bavière. Des tournois de 
chevalerie y sont organisés, et les visiteurs 
peuvent déjeuner dans les deux restau-
rants du château. Luitpold de Bavière pro-
duit également chaque année cent mille 
hectolitres de König Ludwig Schlossbrau, 
la « bière de Son Altesse Royale » ! Une 
tradition chez les Wittelsbach, brasseurs 
depuis le Moyen Âge.

15 JUIN
LA GRANDE CHARTE

1215. Le souverain anglais Jean sans 
Terre est contraint par ses barons de signer 
une Grande Charte. Cet événement mé-

morable a lieu ce 15 juin 1215, dans le pré 
de Runnymede, au bord de la Tamise, près 
de Windsor.

L’humiliation du roi devant le pape, sa 
défaite à Bouvines face à Philippe Auguste, 
ont provoqué un soulèvement général. 
Chassé de Londres, le souverain a dû se 
résoudre à accorder à ses sujets cette Ma-
gna Carta Libertatum – Grande Charte des 
libertés –, garantissant les franchises pu-
bliques. On y trouve les prémices de ce qui 
fera la monarchie constitutionnelle bri-
tannique : les notions d’impôt librement 
consenti, de liberté individuelle – l’habeas 
corpus –, de représentation nationale.

16 JUIN
ÉLECTION DE PIE IX

1846. Pour succéder à Grégoire XVI, 
le conclave élit le cardinal Giovanni Maria 
Mastai-Ferretti, évêque d’Imola, qui prend 
le nom de Pie IX, ce 16 juin 1846. Ce fils 
d’un comte italien, né à Senigallia, dans les 
Marches, le 13 mai 1792, était le candidat 
des libéraux. Il inaugure son règne par une 
amnistie générale des détenus politiques. 
Il instaure la liberté de la presse, lance un 
programme de modernisation, et octroie 
une constitution aux États pontificaux.

Mais il ne tarde pas à décevoir les espé-
rances des patriotes italiens, en s’opposant 
à la tentative d’unification conduite par le 
roi de Sardaigne, Charles-Albert, en 1848. 
Chassé de Rome par les républicains, 
Pie  IX se réfugie à Gaète, sous la protec-
tion de Ferdinand II des Deux-Siciles. De 
retour dans sa capitale grâce à l’interven-

tion française, le 12 avril 1850, il renoue 
avec la politique conservatrice et réaction-
naire de son prédécesseur.

Sur le plan théologique, il proclame le 
dogme de l’Immaculée Conception de la 
Vierge en 1854, et instaure la fête du Sa-
cré-Cœur deux ans plus tard. Par l’encycli-
que Quanta Cura et le Syllabus, en 1864, 
il condamne les « erreurs » de la société 
contemporaine, issue de la Révolution 
française : libéralisme, matérialisme, so-
cialisme, rationalisme, laïcité, liberté de 
culte et de conscience…

Enfin, au cours du concile Vatican I, 
qui s’ouvre le 8 décembre 1869, sera pro-
clamé le dogme de l’infaillibilité pontifi-
cale. Après l’annexion de Rome au nouveau 
royaume d’Italie, le 20 septembre 1870, 
Pie IX se considérera comme prisonnier 
au Vatican. Jusqu’à sa mort, survenue le 
7 février 1878, à l’âge de quatre-vingt-cinq 
ans, au terme du plus long pontificat de 
l’histoire de l’Église…

17 JUIN
PROCLAMATION DE NAPOLÉON
AUX BELGES

1815. Bâti dans le style néo-classique 
par les derniers gouverneurs généraux 
des Pays-Bas autrichiens, le château de 
Laeken, près de Bruxelles, avait été racheté 
en 1803 par Napoléon Ier qui, après l’avoir 
fait restaurer et meubler à neuf, y avait sé-
journé quelques jours en 1810 avec l’im-
pératrice Marie-Louise. Puis il l’avait mis à 
la disposition de son ex-femme, Joséphine. 
Celle-ci n’y habitera qu’une semaine même 
si elle formera de nombreux projets pour 
le palais et surtout son parc.

par Philippe Delorme
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En 1812, l’Empereur y signe la déclara-
tion de guerre à la Russie, funeste décision 
qui précipitera sa chute.

Trois ans plus tard, le 17 juin 1815, la 
veille du désastre de Waterloo, Napoléon 
sera encore à Laeken pour rédiger l’une de 
ses ultimes proclamations, « aux Belges et 
aux habitants de la rive gauche du Rhin » : 
« Dans mon exil, sur un rocher de la mer, 
j’ai entendu vos douleurs. Le Dieu des ar-
mées a décidé du sort de vos belles pro-
vinces. Napoléon est au milieu de vous ; 
vous êtes dignes d’être Français. Levez-vous 
en masse, réunissez-vous à mes phalanges 
invincibles pour exterminer les débris de 
ces barbares, vos ennemis et les miens… »

18 JUIN
MORT DE LÉON III L’ISAURIEN

741. Originaire de Germaniceia – au-
jourd’hui Maras en Turquie – dans cette 

région nommée alors Isaurie, le futur basi-
leus Léon III, d’origine obscure, au-
rait été marchand de bestiaux dans 
sa jeunesse. Nommé stratège 
– ou général – par Anastase II, 
il contraindra le successeur de 
celui-ci, Théodose III, a 
abdiquer en sa faveur, le 
25 mars 717.

À peine revêtu de la 
pourpre, Léon III l’Isau-
rien détruit une flotte 
arabe, grâce au fameux 
« feu grégeois », mélange 
de naphte, de goudron, 
de soufre, de résine et de sal-
pêtre.

Au cours des années sui-
vantes, il contiendra les appétits 
des Bulgares, déjouera la tentative 
d’usurpation d’un certain « Tibère IV » 
en Sicile, matera un soulèvement à Salo-
nique.

Administrateur efficace, il réorganise 
l’armée et les finances. Il fait aussi rédiger 
un nouveau code de lois, l’Ekogla, à l’usage 
des magistrats.

Mais Léon III demeure surtout comme 
l’empereur qui a imposé l’iconoclasme. Le 
7 janvier 730, il promulgue un édit prohi-
bant les images du Christ, de la Vierge 
Marie et des saints. Les icônes – mais aussi 
les reliques – devront être détruites. Cette 
mesure extrême, motivée par la crainte de 
l’idolâtrie, provoque une vive opposition 
du patriarche Germain de Constantinople, 
de saint Jean Damascène, mais aussi du 
pape Grégoire III, qui l’excommunie.

Léon III meurt le 18 juin 741, quelques 
mois après qu’un terrible tremblement de 
terre a ravagé l’Empire.
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Retrouvez les Éphémérides de Philippe Delorme
dans PETITES HISTOIRES DU QUOTIDIEN DES ROIS

4 volumes de 184 pages (un par saison)
au prix de 7 euros chacun seulement.

Dans ces éphémérides (Livre indiquant les événements 
arrivés le même jour de l’année, à différentes époques) 
royales, l’histoire des têtes couronnées du monde entier, 
depuis la nuit des temps jusqu’à nos jours, s’effeuille 
comme un calendrier. Philippe Delorme nous raconte, 
saison par saison, 365 dates. Certaines sont mythiques, 
d’autres beaucoup plus surprenantes. C’est pour l’auteur 

l’occasion de réunir en ces quatre volumes les éléments épars de ses travaux, collec-
tés avec patience depuis plus d’un quart de siècle.

VA Éditions, 98, bd de la Reine 78000 VERSAILLES
https://ephemerides-royales.jimdofree.com/
https://www.vapress.fr/
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Le roi Philippe, la reine Mathilde et leurs quatre enfants (Élisabeth, Gabriel, Emmanuel et 
Éléonore) occupent, depuis 1999, les appartements privés du premier étage.
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